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« Les ETI portent la résilience économique des territoires : 

ne les laissez pas tomber ! »   
 

A l’occasion de ses vœux 2026, le Club des ETI de Nouvelle-Aquitaine présente les résultats de son 
enquête(1) annuelle sur le moral des dirigeants. Véritables capitaines de vaisseaux face à la tempête, les 
chefs d’entreprises maintiennent le cap des investissements, des recrutements et du développement à 
l’international. Dans le même temps, ils n’ont jamais été aussi pessimistes sur le contexte économique et 
désormais l’activité de leurs entreprises. Le Club des ETI de Nouvelle-Aquitaine appelle les pouvoirs 
publics à s’attaquer aux vrais sujets plutôt que de considérer les ETI comme une variable d’ajustement. 
 
Des investissements qui peinent à rester stables en 2026… 
 
En Nouvelle-Aquitaine (2e région en termes d’industrialisation), les ETI maintiennent un niveau plutôt 
stable d’investissements et de recrutements, sans rattraper la légère tendance baissière constatée dès 
janvier 2025. 25 % augmenteront leurs investissements en 2026 (elles étaient 29 % en 2025 et 39 % en 
2024). 
Trois priorités pour les dirigeants : la transformation digitale (IA, cybersécurité…), la transformation 
industrielle, et la formation de leurs équipes. 
11 % prévoient d’embaucher plus de 100 salariés (contre 8 % en janvier 2025)… mais 13 % prévoient de 
geler les recrutements. 
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… malgré un pessimisme qui explose 
 
En première ligne, les ETI ressentent très négativement le climat macro-économique, à l’international et 
encore plus en France.  
Leurs grandes préoccupations restent les même qu’en 2025, mais la conjoncture nationale et 
internationale se taille une place en très forte augmentation (100 % vs 90 % en 2025), faisant passer au 
second plan les problématiques liées à la multiplication des normes (- 4 %) ou aux recrutements (- 14 %) : le 
contexte envahit tout. 
Il pèse également de plus en plus sur les projections des entreprises : seuls 22 % des dirigeants jugent la 
situation de leur ETI très saine (- 12 % vs 2025), 18 % craignent qu’elle se détériore (+ 8 % vs 2025). 
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Les ETI, moteurs des territoires, ne doivent pas être abandonnées 
 
Alors que les Entreprises de Taille Intermédiaire continuent à porter la dynamique économique et la 
réindustrialisation du pays et des territoires, le pouvoir semble les considérer comme une variable 
d’ajustement. 
 
Le bilan du budget présenté en 49.3 cette semaine est mitigé. Notamment, la cotisation sur la valeur 
ajoutée des entreprises (CVAE) qui ne sera pas abaissée, contrairement à ce qui avait été promis. Surtout, 
les vrais enjeux indispensables aux ETI sont occultés et notamment celui de la simplification. 400 000 
normes règlementaires impactent directement les ETI et donc leurs capacité d’investissement et de 
recrutement.  

Les ETI sont également perdues dans le méandre administratif. Il est urgent de simplifier en profondeur la 
structuration de l’Etat et des collectivités locales. Pour mémoire, ces doublons coûtent chaque année 7,5 
milliards d’euros à l’État.  

La nouvelle donne géopolitique nous impose plus que jamais de compter sur une industrie française, 
localisée dans nos territoires, assurant une autonomie stratégique et des emplois locaux. 
 
 
(1) Enquête menée en janvier 2026 auprès des 130 adhérents du Club. 
(2) Note de conjoncture réalisée par Trendeo pour le Mouvement des Entreprises de Taille Intermédiaire (plus 
d’informations). 
 
 

A propos du Club des ETI de Nouvelle-Aquitaine 
Premier Club ETI créé en région dès 2013 à l’initiative d’Alain Rousset, le Club fédère aujourd’hui 130 
entreprises de toute la région, essentiellement dans les secteurs de l’industrie et des services à l’industrie, 
représentant plus de 28 milliards d’euros de chiffre d’affaires et plus de 100 000 emplois. Lieu unique de 
connexion entre les dirigeants, le Club se veut un outil stratégique pour leur développement et pour la 
valorisation des ETI dans l’économie régionale et nationale. Il travaille en cohésion avec le METI (Mouvement 
national) et les 10 autres Clubs nés dans les autres régions. https://www.clubeti-na.fr/   
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